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2% septembre 1945 - railité, 
A octobre 1915 - 
Zimai 195, leste, Jean-Baptisté.le baptiss…. Pen | 
14 avril 1920 dant qu'il je baptisait, ype- nuée lumi-}, 
- 11 janvier ah ‘tps *Tneuse se forma dans le Clot et de-cette 
à 3 septèipbre 1916 nuée. sortit une, colombe: ;-C’Stan le 
: Dispar AE Saint Euprit qui avatt pris céêtte for: 
Mort de ses b [me et-:a colombe se reposa eur. la 
| . “ # pevrs 19 t6.e de Notre-Seigneur,  Atmême ins 
Qi: mt à Le - + [tant une voix se fit entendre, Jé vuix 
à > Éner- ca prire fête nalonale ne shnenet tu Fère Céleste: “Voict mo fils bien , 
é victimes evoir va unce.fois plus défile Des en, qui j'ai mis mes” aisan- “ES mA À 
sous +" hs et vehir nous rappeler les grandes Jecons dulce:: écoutezte dire renseignements 
iriotiéme et du sacrifice, Tous ceux qui vous ont connu se] À quelque temps de À une lots LES us Corp 
=: ain devoir d'assister au dévoilement et à la bénédiction | dan @e discipies de Joan: vint trou 
ument ve Sain(-Claude vous élève. ver Notre-Seigneur, Et Jésus, leur 
he ere À armes ont:#ù maintenir leur effort jusqu'à |vertint de Jean Jeur dit:. “Qui 1éies. ne 
Deus digne de votre nombre et de |" eric aus Dates vc gl” : r à Lu ans nn 
pa pe rage, ût érigé bien,en vue, au coeut dû village, pb D gr ven rou! N plusieurs miierds 
| sollicitant, un Wenir, une prière et préchant à Lous,, aux  : Large st amant ti ph boite da . * 4 amiristration 
te res. surtoai, l'indéfectible atlachement. à la À vont” cn her à amant es vase ) ‘Cetia. ssnutrens AE ur {désormais que N 
| ment vivout’dans les palalé des.ro:s: de mos villes cânadiennes ane ariche changé Mon. ue NDS 
Se Let de 6 Mallet scren8 vite NEO Me. ion ose mea ct af are pipes neue Sn snruinat mou pates + RE me em 
mon seront’ vite iées'dle-} phéte, oùt,'et ‘un. Car ur tn À Pt 
vant les de l'appréciation générale. Il n'y;a pas une pierre [eos de lui D par "Voilà que | 456 me qui rer pas soon tombé, y Pane .à l'élranger des 
de trop; c'est un bel ensemble qui parle aux Jeux et au coeur, | fenvoie mou range devant 40k7. Puis, , [100 à a A 
et qui embellira Saint-Claude pour plus qu'il n'a coûté, 11/50 “etourgant vers ses disciples: Ne À appt sui + 
sera le centre de noîre fêle nationale chaque année, et son|tt"#elsnenf. ajouta: “En véniés  jdi 
inauguration cetlé année amènera les foules de loin. vous de -dié, parmi. les enfants dos 
. SAÏNT-CLAUDE RECONNAISSANT. [homes il n'en sa Pat pius d en état 4e; 
fol ajputa Notre-Selgneur. le gfor pe | E#treinre ot home de pr 
ET es sé es shot à 6, de profession et hontines.de tout @têt. ‘ AR 
j fans le royaume nee MERE EL daraimet Ti ox, me an 
me ” 
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ue nOU4 ap oi puit ei à motre vi d purs sai mé es ; ax fair pl gt _ 
ue 4 ppliquerons e 14 | vers les choses la terre” vüais oqui pas nos nous, n'a ériode pstemats 
Honule, ont été commentées par le! ont jeurs on dans, de-ctel, | roùs rien à craindre ds'nos ennemi, perte 3 Soldat : ve er in [an our. M. voi 


w 4 cardinal Tolet, et voici son interpréta- |, nostra coslis " car on peut dire, proportion Sardée, 
La le ii dé dé $a üté- Sérmon , par Le R tion. .: “Notre-Seigneur, dit-il, dans ce Sogreresin à ré ya Faso AND ce que l'on dit-48 'Hapit. près de six milliards de francs. 544 mnt pe T 
RÉ passage, considère S. L-Baptiste dom- Des ‘hommes de fol; dette Loi. qui i importations dépassaient dix milliards, biyot pren 
| P. ue 8. j. Le juin dernier me prophète et précurseur c'est dire |" DORA gtnn ‘hel MrUEn, PEER ot sa Ka Bi j mp _ bg hr alors . qu'elle pitrait Mdatie POUT Le. maître ; 
‘tie Notre:Selgneyr consière eu ini par laquelle nous somties eh ed: | MENTON sémis en à aûâtre tiliaras. ne! pr 
\ jotlossegtt les des gratuité de à gra nation + sie rs ls ts mir Tor ones pau Jeu de 58 Perte Cette année, F3 a réduit à sept er lés.6 
Voici le texte di ermos :prohonot enfantera un Nils. ‘Tu  l'appellbras | ce, dona gratis data. Ht il le compa- D ne de paca 16 de dont lien: “Sanguis martyrum semen;Chrisi fnftiards dont miMons- de ns habfles &ans 
par le R. P, Bourque, S.J. à la cathé-|Jenn. 11 sera grand devant Dien et re au pius petit dans le rbyauine des sscire de “< rtyrs, présidée “à tiancrum -- le sang desmartyrs 031 importations 'et exporté pour sept mil. Affaires que les 
‘| drale de Satnt:Botlface, le 24 juin der: sera appelé. ie Prophète du Très-Haut. “eux, c'est-à-dire l'Eglise. Par Con: Asiabon et An: Drès Sainte, uhe sémence de chrétien. ,|Hards..gtietpe Gant ibn, de francs, mo}, ajouta; 
nier, à l'octasiôn de la céjébration de |Gar..1l marchera devant le Seigneur | séduéht, 1 considère dans ch membre test avec cette Société: s Ce qu'il. de à orainire aout Añasi-d'une part] France à rétssi à Ethployes 
la Saint-Jean-Baptiste: pour préparer:sès voies.”  Zacharie | 1e l'Eglise la foi et la grâce sancti. « 
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g qüe nous nous trouvonswen. commumt, L'Eglise, dést, l'affa: ment. de Ja lréduire ses achats de plus de trois toi vous gagner pe | 
“Amen dico vôbis, inter. natos. mu. | "ÉPondit ; 1Osmeent pourrali-je croire | ilanté et il dit Que ce fidèle Avec IA 1ôi cation «par. notreit L'an notre. tot toi et. le corruption. des moeurs. -St|liards; d'autre paït, elle est parvenu | vous viendrez à mandüer, ds ve 
lierum non surréxit major Josnne à cette parole {puisque je suis avancé | ot la grâce sanctifiante ést plus grand doit. être agissante. * Ÿ l'Eglisé pouvait être détruites . c'est h vendre trois’ milliards de ” (ges de |'çoivent dans les 


Baptista” — “En vérité, Je’ vous le |°® âge ainsi.que mon épouse?” L'an.|qué Jèan-Baptiste comme prophète et 
; lui :Hépondit: :‘le.suis Gabriel, un | précurseur. 

dis, dit Notre-Sejgneur, parmi les en-|°° : foi sincère ?". dit: Racine. Dono, os 
funts dot femmyes, ni n'eu-a point paru de ceux qui: sé tignnent sans cesse en Cela ne veut pas dire qué Jean- -Bap: 125 dhtit tt. Ab promesses diviues de, pétpéiuité. 
,de plus grand qüe Jean-Baptiste, — présence de Dieu. Parce que tu n'as |tiste n'avait pas une sainteté Li] Nr EE Mabs: prépond ‘osfés. pour -Sbère te; 
° Matt. 11, v. 11. Jpas cru ma parole, tu seras muet et | nelle très grande. Au cputraîre. {-sobfes, » chaëton, CR: CERRTS ,4 pur de 
de tu ne-parleras plus jusqu'à ce que ces | près Suarez et les autres Docteurs, ÿ honnétes, nè mettant,gns de. cloison |<e {T w'Y.# ps ; 

: ° | éiancue entre:Ja vie-hlique et la-vie | divine de durée pérpétuelle. Par con; peuple trahçuis. 


à , Pr ainsi qu'elle le sérait; mais Any nfres produits, . 1} 
Ha EE Lea une aucun.danger pour elle, car-elle a les M n'est. point: pécessaite | d'iiviiter 
: [sur la sens. de semblables é- 
ln 46moighent top : claire: |: 
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événements soient accomplis.” n'y à au ciel au-dessus de Jean-Bap- -.Nôl ne. A 
Monseigneur, Pendant ce temps, le peuple s'éton. |tiste que la Très Sainte Vierge gt saint privée, - des honimes qui, donnent de ma M l'affaiblissement deln foi, la réhge 08 indice Qu bucces obtenu, st Page l'Action 
ne Dé Trait du retard de Zacharie, mnis Joseph. Mais” NoireSelghgur veut |Pon Gremple autour d'oux, car-rur, | one fée mo op: he de pe Pr Mer Xe se ON à venus lis de, paraître. - 
Nous célébrons aujourd'hui : hotrel quand 1 sortit et qu'ils virent quät|nous faire comprendre par ces paroles |t°Ut dans ce pays, où il.y à tant de ping w: vole u apré À téri +4 JE cette Aois, ut 
tête ; atignaje; < la, mauixiLé, dé haint | était muet gt ne parlait, que par. si- lin grande dignité de la foi et de a |7** différentes, nous sonimes don. | dis que les persécutions ue. font; que |a réduit'sa dette Gitérieure dle 2,796, 


/ richesse 4 rarement 
Jean-Baptiaté. IT n'y à dqûe trôts pat gnes, ils comprirent qu'il avait eu une |£räâce sänctilfante :Büssuët, dans son nés menage Dien, aux “mess et me tir PR: et. nous; ag gg de pos "mg Pre moe pen Lure persng “à ) 
vhés qui #0nt. célébrébs par l'EEUse lvision. Zacharie s'en’ retourna chez |oraison funëbr dy grand Condé, dé- | 4x -10mmes, Spectaculum facti su- #00 eu dè : & Eten: 

durgnt l'année; la uativité de Notre-lqui, et, au tewps she par l'asge, | veloppe cette dd pensée. Après | MuS mundo.et angelis et. hominibus." REA forvents, fidèles, memionsLre me e Pre 540 nee ds Te 
Seigneur, là nativité de la Blenheu- | Kjigapeth conçut et mit au monde un avoir montré Condé comme grand | 1 ny.a pas bieu iongtempsan ve: | 7° nation marchera nana. era pt , +. ci 


reuse Viersp. Marie, 14 natvité de |fis et le huitième jour après sa nais- | prince, grand citoyen, grand capitai, | que anglican de l'Ouést-des Eéats-Unis dans les <hemps dela gloité et. ds Vüre 1920. #4 C:] se, a: 
saint Jean-Baptigte. Fourquai? &'est 


sance on le circoncit.. Et les parents | re, après avoir décrit ia bataille de | disait dans uné conférence, où 4ly 3 pa re 

que tous les autres saints en dehors | q'Etizaboth jui disaient qu'il avait | RDS y. un des plus gratds faits des |nvait des. catholiques:-"ous catho, | Cet in grace. nie: ! ap FN" [e: aiché de our: avec oeuvre 4u 
de seint. Jean-Baptiste sont venus au porter le nom de:son père Zacharie, legs modernes,-s'écrlez “Est-ce par !Ques, vois avez la plus bélle thévipgié — j'etéverent.commerefal. 
monde Comme nous, entachés de la | Mais Elizabeth leur dit que Jean était là surtout que Condé fut grand? Non, |du.wonde. : Si vous viviés votre théo La France: 4 rélèbé |. Les. mines -du nord donnajehs. en 
soulllure du péché. originel. Mais |son nom. 11s lui dtrent: “fl n'y a per-|mes Frères, mais parce que Condé |Jogie.-— “if ou Hived: wpito- ft sit ; janvier 4921, un rendement équiva/ent, 
saint Jean-Baptiste, €umme, nous le |sonne qui porté ce nom dans votre létait un grand chrétien, {parce qu'il ny aurait plus unseul protestant dand 4 !oula 43 ‘pour’ cént de la prodfiétion de 
voyons dans l'Evangile, fut-rempii du | parenté”. Alors ils firent signé à Za- | était pieux, car la pièté est le tout ds|3a république. américain", Voyez! LA rranco progresse d'une façon 4918: Zhilon Au Pas de Calais, mal 
« Saint-Esprit an gixième mois après a |charie pour savair quel serait son | l'homme.” done comme notre exemple peut avoir | étonnante dans non ocuvme ‘de vélé. | gré leur cojapléte destruëtion par l'en: | 
conception, et come le Sslot-Esprit{nom. Zacharie se fit apporter ses ta | | une grande influence pour le bien où [ment écon6iique; J'une‘J#": prarvés meunt. attolgnéiont déjà 23 pour cout | 
ne peut entrer dans Upe âme sans {bottes et écrivit: “Jean est son nom”, | Nous célébrous donc aujourd'hui no: | Pour le mal! Îles _plus convaincäntes en est fournie ad aies or CT DE 
chasser le péché, IL faut conclure que |et. immédiatement sa langué se délia, |tre fête nationale., J1.est certain que |. Nos femmes du:Canada doivent aus- les ‘chiffres officiels de 508 € On. doft donc, conclure aueda F 
Jean-Baptiste fut purifé en ce mo-|et, rempli du Saint-Esprit, 4 chanta ce |nous pouvons rsdércier - Dieu des [ss être de ferventes chrétiennes com, at ei a.1ecompil en 
ment de, la tache originelle et vint au peau cantique que.-nous récitons dan) | grandes qualités dans l'orûre naturel |me leurs devancières, et desdirais que | "*°7c be gens * ! june: denvre | dj 
monde avec la grâce sauetifiante. Cet: |} Ofñce Divin: ‘“Benedictus Dominus | et surnature] qu'il'a accordées à gotre Lieu influence. est encore.wlus émporr! € onime les autres néfions, dt plié lof en raisonide l'er 
te. naissance merveilleuse de ; Jsan:| nus Israel, quia visitavit-et ferit re | rade, - Nous ni mé diré . avec le | tante pour l'avenir de notre race à cau- Qté toute” autre péutètre, en raison de d'être comparée sa mérvellleñse tiel d'un 
Baptiste est racontée par l'évangéliste | jemptionem piebis suae. — Béni soit | poète: - |se de l'éducation de l'enfance quiieui l'occupation d'une partie. la plus pro: fdouvre 4e Eure, | i sujet er 
saint Luc, j ï le Seigneur le Dieu d'Israël parcé qu'il “O Canada, terre de nos aïdux, ent confiée par la Divine Providence, ductivo industrietiement, de pou terri: La.Fréncoan motilre £onf bots js 

Au temps du pol Hérode vivait en |a visité et sauvé-son peuple”  " née ee bou ceppeoc sus géus.  |U6 four, ph de Maiatre écrivait -à béee.: Mosle avtit 40 pendant a aussi grande, sushi vigoureuse dt Œé 1 


Judée an-prôtre de l'añciènne lol nom@-| Caite naissance merveillédse de | ‘Ton histoire est une épopée salle qui lui demandait :ni-alle de fpchive que dans ra putre: { 
me facharie, qui avait épousé uno den Jean-Baptiste fut suivie d'une vie | “Des plus brillynts. exploits.” | wait suivre de. conseil de ; Voltaire :qui guerre. accroltre dans des, prop 1995 “ 
filles: d'Aaron, Elisabeth: : Tous deux 


Mais, la plus grande, lg. plus solide, iui:disait de-@e. Uvrer aux-aris et aus : 
: 4 la plus pure glotre du} Gapada pirqncçais ‘‘acientes: “No, 108 lui répondit !que son industrie, accaparée, par, 163 LPRPBUE 4 à 
plus "tendre, selon la tradition, Jean: lest surtout son esprit drédienon pié- Joseph de. Maintre/ lesdits, M: lébrientions nécessaire À 1e euè”ts ” NA “3 . dt 
Ban'iste s'enfonça ang à hélerthioin | t4, son dévouement aù gatholicisme, |seiences ne sont gas la: à wat érothnewdal dû datée Fes où: | ang N 
de la corruption. du mongs a là, seul Dès l'urigine de: la. Nouvelle Franñén, {femme doit exeeiler, Je fait: 1 Tea re ; 
à seul avec Dieu, | nééfait, sou dors nous voyons que les rois très chré Htaitil, da. famine n'a excellé mix Les. °° à Vite DIMANCHE ARRES LA 
te omgentse enguirg al PENTECOTE 


ormida portat ons, à va 
étaient saints devant Dieu, mais ils plus merveilieuse encore. Dès l'âge le | n ve pe Pie os - 

+ étaiènt avancés ‘on âré et n'avaient 
pas d'enfants, An jour Zacharie fut 
anpelé à Jécasaltip pour y remplir son 

dans le temple. Le peuple 
déj: dans l'enceinte sacrée, et 
« Zacharie entra seul dans te leu saint, 


dans la. priérp. IL prati@tié auzsi de {tiens Henri IV, Louïs XIV, ont com les. arts.ni dans 468 
érundes austérités non: potft ekpler : mencé la chagte qui [ondait la,20janie | pas une femme qui à 


Pendant au'il cttensait L'auték. un an. [ne péchés, puisqu'il v'er avait dus, lan Canada par cés paroles; 4 la gloi- | de Saint-Pierre de: R transforme mena à: ac ag (8 Luc; XYL 19) 
se. appart à ls droite de. j'autel ren: | mais paur attirer les. bénédiciions de | re de In Très -Batite pour LE femme Qui écrit 1 1 “er ro <omplir pour ren dans là produc.| Mn ce temps-là, Jésus dit à ses disci- 
censé. Zacharie fui rempli de érain. | Dieu sur von ministéte et pour don: |Vestension du règne da.la et in léyssée; ch-u'est pai une ! : Morctaient ‘a ap Un homme riche aygitun 60000 


té mate l'énte Jul di: “Ne. crains [her:auix pioheërs l'exbinble dé la pé 'cvnversion dès + lintidèles, ; (208. : écrit l'Enétde Von : Ja. 
point, -Zachanie; ia prière à 614 exau-buftence : La sainielé attire mas ba ‘véyons nos tidèlés sujets dans les 5 |dé Dante; ce n'est vas 


céè: ton épouse Elisabeth gencevrs et | Chers Frères; aussi on vint de tous ‘dt l'Amérique du Nord” Et quand a peint les'toiles de R 
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PR RE RE et 1 EE EN EE 0 UE RE LES ON 


rare nr as far gs 


À ne de dm mme cr og qe me a __ 


y pra fes exacte de la qualité 


. Nous avon: vu que certni. 
le: spécifiques, telle la tu- 
,11a typhoïde, etc, : étaient 
par le lait. : Récemment, 
‘sérieuse due presque en- 
auiinit de vache, l'angine 
LE * septique pk À l'état d'épidémie dans 
NL" 1dville de Boston. Il y eut 20,000 cas 
PSS. préc: une mortalité élevée. 
* Les baétéries naturelles dd lait sont 
notbreüses, Elles se repro- 
Ajust une rapidité étonnante. 
une bactérie, laissée sans 
tiplierait 1,700,000 fois 
a re 2 Dia de ut 
Firm il importe de ro le nom- 


q : fn ner à sont plus ne 


Ÿ fn existent dans le lait non 
t et sont la cause, l'été, d'un 
‘fiania nombre de troubles intestinaux. 
Un nombre trop considérable de ces 
 :Miicrôbes indique de mauvaises con- 

Aitions sanitaires dans la production 
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k brsée Kelly, 11 ans, Académie St- 
F'OTR  : Véssph, BainEBéniracs ; 
; JBeule dans sa chambre, Marguerite 
st ae près de la fenêtre. Elle pa- 
.… #raït toute absorbée dans sa lecture. 
vies Que faistu donc? lui demande sa 
petite soeur Jeanne, Il faut que ton 
... fivre edit très intéressant et même 
(T.  Æaptivant pouf te rétéulf dañs la mal- 
% on quand tont chante et tout rit de- 
qe 


, En effet, petite, mon 
est plus beau que la nature; je 


| jé quitterais pas pour écouter tous 
s plus harmonieux concerts des ol- 


RS due de 


DT c'est Mar- 


: — Oh! Oh! je sais mainte- 
DANE Pbrent de de nt tatérensté dan 
.'@êtte lecture; c'est parce que {u t'ap- 
arr Toi si sérieuse, tu 
sans douté, essayer d'imiter cette 

faille. Et vralment, je brûle de sa: 
D ent «avale à tu pour 
ù . re Corine 
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” lorsque l'enfant ne digère ni lait sté- 


- Notre concours d'histoire 


Aimiter aussi. 


‘l'est pas bien, puisque Dieu n'a rien 


:. à 1e EL + oh genes ® D fcanaitions #pétion | Ouvert 1e soir 
Le plus parfait produit An pagnès, notamment ‘à AB. McLeod 
» du meilleur blé : he Guns Re — Résine, Di 
X au monde : ï à 


. Usez-en dans toutes 
vos patisseries 
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Bous la dirécilon des EE | 
du Saint-Nom de Jésus et Marie 
pen pr 


vallier, c'est 
‘Be laisser vivre, c'est suivre 416Y 
ment les impulsions es de ja l'agiss 
néture, c'est se lmisser glisser étir: la 1 
pente da facile, c'est somineéiller : su* 
le oreiller de I—a nôrdchalance;c'egt? 
m0 icheté logique! --n" avoir d'éner- 
gie que pour Wwwiter les eftorts géné- 
reux, c'est éteindre -Ja défaite avant: 
d'avofr combattu, c “ét se constituer le 
docile esclgve de ses passions:-c'est 
dévenir-une -inutilifé ou une nuisoncé 
sociale. , x e 
Car fl n'y a pas de milieu, ou #fh 
faut cheviller cette idée dans là men 
talité de nos jeunes gens: ou bièn H& 
vivront et ils seront déélantrnatéers", 
des créateurs d'ambiance, faisant 
rayonner sur leur entourage une bien- 
faisante ton; ou bien ils s6 laisse 
ront et, sensibles à toutes les 


rilfsé, ni lait bouïlil} ni ait cru. La 
plupart des manipulations de, labora: 
toire altèrent Les qualités nutritives 
du Jajf: sonvebt même: elles : provo- 
quent, le rachitisme et le scorbut, surs 
tout'Aoréqu'on n'a pas le précautjom 
dé donner en même 1emps ds subs- 
tances Antfscorbutiques télles que Jus 
de citron, “orange où-raisin. 

Certains laits digérés artificiellement 
avec pe£Aine ou atural sont excellents 
lorsque ‘le lait stérilisé ordinaire est 
pal digéré., Le lait de-beurre, le Jaït 
rondensé, le lait hypersucré à 10% et 
stérétisé sont des laits d'exception 
qu'on n'utilise pas d'emblée. 

On trouve sur le marché, aujour- 
d'hui,; beaucoup de farines .commercia- 
les très utiles dans certains .cas .Dar- 
ticuliers, ‘Les plus recommandables 
sont F'Allenbury's Food et le Horlick’s 
Malted Milk, composées de lait seë ei 
poudre combiné avec des céréales di- 


en, un, mot, qu'H-se prépare 
ét ne se contente pas , 
- | Ceux. qui d'un haut destin grafissent 


Rampe ds un 


qui marchent pensits, 
sublime, | 
Ayant devant les yeux, sans cesse, nuit }. . 
etjoùr,:. : 
Ou ‘quélqué’ saint labeur ‘ou ne 
grand anmiour. 

Les’autres ne viyent pas. lis se làié- 
sent vivre. ou, plus justemént, se lais- 
sent moürir, À 
Et l'éducateur aurait fait faillite 41 
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est beaucoup.iort qu'il FE 


ee ne 
ce grand "En 


éste. RD Léon s2 cons 


vraie grandeur, comme la vale d'u- Au miljeu de tous. les travaux qui 


ne personne, se voit dans la manière ofer au bon! mais à son grand re- prenaient ses journées et une partie ue 
PR {amidon converti en sucre). ; 
1 est'évident l'usage de ces pou- |‘°nt elle fait sou devotr. Tot, petite, SSD RS Mes ces de ses nuits, Marguerite  Bourgéoys din 
dres exige une experte ‘afin |t" seras érande devant Dieu, si potr | chez les: et ensuite au Car-|priait ét s'imponait dés mortifications | 
de les ädapter à chaque cas particulier À Lu! plaire, tu t'acquittes joyeusèment | mel, + étonnantés; puis elle excellait daus la 


lle tous tes petits devoirs, tant à la 
maison qu'à l'école, parce que le bon 
Dieu ne demande que cela de toi. 
Jeaune. — Pourquoi donc, alors, lire 
des-merveilles si on ne doit faire tou- 
jours que de petites actions. 
Marguerite. — Pour apprendre dés 
saints à sacrifier nos intérêts au bon 
guet de Dieu, au bien de la patrie 
et iu salut des âmes. 
Jeanne. — : 


Oh né saurait se fier \aüux: formules 
préparées d'avance par le manufactu- 
rier, } 


Après la, mort de son pére elle dé- 
meurait thez Madame Chuly, soëèur 
de Monsieur de-Maisonneuve qui, lors 
d'un'de ses. voyages en France, fut 
touché des désiré ux de cette 
grande dame’et lut”demanda de venir 
cômme institutrice au Canada. Mar- 
&uerite it #onc ses à sa fa- 
mille et. À sa patrie, et Dartit pour le 
Canadx en l'année:1653, où elle-ren: 


résignation à la volonté ‘de Dieu, dans 
l'humilité ét la charité. Elle atteignit "0 
un très haut degré de perfection, et 1! 4 
Dieu lui donna le don des miracles, 
La veille du ‘ler janvier 1700, elle 
s'affaissa, On‘vit qu’elle allait mou- 
rir. Point de plaintes dans ses souf- 
frances; on l’entendit, douze jqurs du- 
rant, pousser des aspirations brûlan- 
tes d'amour. lle reçut avec une ar- 


Dr E, DESROCHERS. 
472%, DesMeurons, St-Boniface. 


( + ec *.. 


_dit'… Vite, ,com- | Cons "Mile Jeanide Mance et se ia |deur séraphique les derniers e- 
- , [mence l'histoire: j'ai hâte de savoir | d'amitié avec elle. £ - |imenis de ia ‘Sainte Eglise, et tomba 
où Se rats. à jire la vie de pe er sg pot 2e sacriiler pour Eai- Jeanne, — ob! volci une-Jeanne.. | dans une paisible agonie cui dura trois 


Comme je ais lécoûter.: Continue... 
te. Je vais finir l'his- 
dé +372 sa et je te parlerai 


avril 1620; c'était un vendredi saint. bn Jeanne ‘une- tols. Lans son 
voyage de aë Canada, une fè- 


Son père et sa mère étaient riches en 
vertus mais pauvres en biens de la jure es de pre se déclara sur le 
terre téau et : te commença ici son 


Jeanne. — Mais, Marguerite sera nn RD ma- 


jours, Les mains modestement. epol- | — 
sées sur sa poitrine, elle s'endormit 
doucement du sommeil des prédesti- 

nés, dans la quatre-vingtième année de| ©: 
mn âge. 


quelque sainte Jeanne que je pourrai 
Car j'avoue que tous 
<es personnages me découra- 
gent avec leurs grandes et héroïques 
actiôns. - Je me sens si petite, si fai- 
ble, si peu de chose près d'eux que je 
me crois inutile sur la terre. Cela 


hfarguerite, — Je commence. ‘:! 
Marguerite Bourgeoys naquit le 17 


Toute la nuit, — Chacun sait du 
keureuse toute sa vie ayec un bon pa- 


créé d'inutile, , Qu'en penses-tu, gran- re #icti . fée to u vs mn rs PO 
L : , t ; ne sa Yictime éve u nu 
de soeur? cri0es à, pr ao Polot de #8! ile arriva à Québec le 22 septem- matin le malade est absolument inca- Ur EE it avait miné sé os et du me 


bre et se rendit à. Montréal après un 
bret_séjour ches les Ursulines, Elle 
passa quatre années à visiter les ma- 
lades, enseveltr. les-::morts, consoler 


Marguerite, — Tu raisonnes fort 
bien, et je vois que tü es asseé sérieu- 
se pour comprendre la belle histoire 
que je me ferai un plaisir de te ra- 


travailler et cependant <e i 

travail doit être fait. On peut éviter | SRSURE 
toute cette nuit-de souffrances et ee 
manque de repOs en prenant le Remè- 
de du- docteur J.-D. Kellogg contre 


Marguerite. < Tu crois? Elle per- 
dit sa mère à l'âge de douze êns, Elle 
dut alors" avoir soin du mériage, de sa 
petite- soeur 7 son pêtit frère. 


des troubles internes qui achovèrent de me, débi- 


ont eu l'effet que je désirais, celui de 


. nine les affligés, instruire les ignorants, | l'asthme, ” 11 repousse toujours les at- 
ur re aile. 4 he pra Te Jeanñb. — A louse ans, m'avoir plus | iéieuir et rapcoiimoder les habits | AQUê8. | me fortifier, de ramener le bon fonctionnément des organes 
> J.…. Puis être-maitrosse ds des pauvres et des soldats. Ces quatre | mms 
choses grandes comme les, grandes |Héiins. Que ce devait être triste! | ee éooudes ornnlouns etui ne re CANADA. affaiblis{ de dissiper toutes mes déuleurs. . Aptès une cou- 
mes dont nous lisons la ‘vis. La |iférguerite étalt-élle une bonhe petite relt-@n Age d'aller à l'école. C'est | ple de j'âvei de l'asile int x 
es  urie — Marguerite était pieu: | 20 tva : va sm] ME % wa hd k ae nu: 16 Pas Mer RL 
Contre les douleurs rhèmatismaies. Èse et docile. Elle se fit des pétites mit da 4 19e ve, A à j ; 


— On devrait se servir de l'ile Ec- | amies âvec lesquelles elle jouait quet- «ans er rpg 


fe RE 


Pour quelque temps nous offrons d' 
lectrique du docteur Thomas pour F ‘ fondatrice 46 1 Congrégation de No- ilenjes Bonnes cos Conone É A 
combattre les douleurs causées per la | 018" AIS Dlus souvent elle les fa LS nmnoncs con office de is sctiOn, Sous Le” t}i pie donnerong se d 
sclatidue et le rhumatisme. Cinquante, suit pour prier et -Cravailler, et maîtresse d'école, . qualité, du ‘prix et des conditions de * 
années de sucoës ont démontré les [ge fut là Commiença sa premiè- |" PRE Fame à quape ee ag 2 rage 
grandes qualités tives de ce re-Îre obuvre. Jeans, “— Cimaiencer une Btudebakes: $ Sindrek, A91$ (Gros 8 
mède, Employegla contre les dou-| Jeanne. :— Je pourrais très bien tai: | %22®/une étable, ce n'est Das très re- Nadar. 8 eyAnares 
pu HU te eines ei vue re cela moi aussi avec mes petites |°" de ag 5. ne PE ste. à LE s-Overiand,, nn 1,858 Ccbummy). 
siobs, les foulures. pour les êtres | amies. Jouer, travailler et prier, cela +. petite, erland, M7: Mt M80, tou .. 
et : Peter. à Lui de commencer des land, 1918, Modéle 85-6, touriste; 
ux, plairait beaucoup” au bon Dieu. Con- touriste, modèle 1919 
se tinue, j'aime bien cette histoire; Je|2nd8s oeuvres, et rien ne lui plait} DodEe de routs. modéle 1918 | 
ne t'interrompergi plus. pv so l'hwmiité et la charité. et Bobr Gradd, 1914, touriste. 
Marguerite. — Marguerite fût aa-| Pientôt «Marguérite ont besoin d'ai. Chevrolet Baby Grand, 1920. \ 
mise dans la Congrégation de 1x 1%i"ellé allé éherchèf des/ auxiliaires Ghgvroide, 496, too go. 
<n France. Ces courageuses filles, 8, 118. 
Seinte Vierge des Enfants de Marié et Chandier, es, CAR 1918. 
füt choisie présidente aux premières sous la direction de Soeur Bourgeoys, 


se dévouèrent avec ardeur à l'instruc- 
tion de Ja-Seunesse de, Ville-Marie. A 
suite de nombreuses demandes, les 


ETS 7. pc fure'idgôre de livraison, 1919. 


élections, Dieu fit à Margueriie des ru fouriate, 18 1915, 
drame 


faveurs extraordinaires Un jour que 
Margüérite était agenouillée devant! 


1919, : 


L 


LEE ARR CR ST N Bt R 


QE AU ILISEX VE: LARMES 


dtte aporqué Vi aid Premiers en pé- 


nht dans les salons déjà pleins de 
monde, car à la vué-de lady Graham, 
fl s'avañça avec empressement, prêt à 
lui frayer passage at milieu des nom- 
breux invités, » . 
Mais, déjà, M. de Pruynes lui avai 


offert son brag et la güidait vers les 


Que jamais plis elle ne l'eptendrait 

Ainsi, que quelqhe chose était soi qui 

fe reyiendrait plus... 

LI au bout de quelques jours seu- 

ent, elle bu : 'elle-ne s'étale 
+ Sans doute, Georges ds Flers lui té: 

À rend à toujours 1#'même courtoisie; 


À | téi m0te 


qui lui inspirait tétide coûflance et-la 
faisait spontanément parler. dé ses 
tmpressions, de ses goûts, de ses pen- 
éées, Aujourd'hui, -il ne. éberchait 
blus à les connaître... 
Mais maintenant, il ne lui demandait 
de jouer les mélodies qu'il aimait - Bi: 
d'autres la prinient de se faire enten: 
dre, à né venait plus;ocouper, pôltr.l'é- 
touter, sa place präinaire près du Dia: 
Et la pauvré 7 

nait-ÿès poufquoi : 
 @ifrérent W'hon égard de ce qu'il avait 
êté tout l'hiver, — suftont de ce qu'il 
évait é6t6 un matin au"Caniet! 


; Elle cherchait dans sa., émoire, 


sin de découvrir ce. qui pouvait l'a- 
vôtr--élotgne- d'elle; ar. jngtante,-il 
lui venait Ja tentation- folle de l'inter- 
toger fralichement: d'agir comme elle 
ie autrelois, quand elle était 
petite fille et croyait sa mère irritée 
éGntre” eNE, Pare gu'élle la voyait 
plus sérieuse que coutime. 
| Car jamais Su£y, féême enfant, n'a- 
tait HE suübportét die l'on fût sévère 
Qu froid';avec. elle, säns lui dire la 
éause de celte aôvérité ou de cette 
froideur. ‘Très franche, elle aimait 
tuioux ,s'ente cmérosser un repro- 
the, que «d'un mécontente- 
j it la cause, 
demander con- 


“Tdévoué et si bon! 


De même, je 


prplilers rates du public élégant qui 
écoutgit le concert. 

Mademoiselle, veuillez me permettre 
de vos conduire à la placé que vous 
Choisissez, dit À Suzy l'un dées.jeunes 
sèns massés à l'entrée du salon. 


‘Elle Æut une imperceptible  hésita-}: 


tion, espérant due Georges intervien- 
drait, réclamerait ce soin dont elle l'a- 
ot yu pouvant implorer le privi- 


; } songéait pas. tk 
wéñtéé de Gladys s'appuyait sur 
son ‘nras; et il écoutait, en, souriant, 
“qu'elle lui disait du bout de 
“és belles lèvres admirablement mo- 
déléés. su: 
. Une s uzy ferma les yeux. 
| Puis, soûtèniue par son instinct de 
térime du hionde, elle dit, g'eflorçant 
de sourire: 

— Je n'ai pas de préférence mar: 
quée.… Conduisez-moi du côté de lady! 
Graham... Procurezanoi, s'il est: possi- 
ble, in petit coin solitaire! J'adore 
boss lé müsique sans être trou: 
blée rién, sans voir ai les artisteri 
ni le publie. 

— Vous etéi” une vraie wagnérient 
né, alors? : ; 

Ft ! fitelle avec us 
prussoment d'épaules indifférent. 
< Le, vou de Susy était rempli. Son 
cavalier — hôte assjdu de la villa 
Grâham — l'avait placée à l'extrémi 
té du cercle des jeunes’ filles, dan: 1& 
profonde entbrasuréd’uñe porte, 
l'enveloppaient presque les. plis. d'une 
portière qui séparak le salon de 18 pe’ 
tite serre y atténant. . 

De là, elle écoutait le concert, lé 
paupières baissées, dominée comme 
toujours par le charîne que la musique 
exerçait sèr elle; Ælle connaissait 14 
plupart des oeëvres:.qu'interprétaient 
des artistes dont-la mue lui était ca: 
chée, selon so désir. ‘Mais elle ne 
cherchait pas à leur doïher un nom..; 
Leur harmonie Jn bereait ainsi qu'un 
chant de rêve,; rémiant dans s0 
coeur les fibres les plus profondes. 

Etaitce dont pére qu'elle avait 
souvent entendu Paris yplusieurs de 
ces mélodies, que feglinièges de son 
home lui revenaient ayeaune intensh 
té étrange, lui donhant la nostalgie de 
la maison, le désir ardent de se ré: 
trouver au milieu desce qui tu 
étaient chers, {dont-elle étéit aimée ?..! 
Elle se prepait, aussi, À penser à 

Et vici qu'elle se rappelait, 

une sorte de remords, combien 
elle avait pris garde à lui, le soir 
où ildétait vénu chez dady, Graham. 
où !.… Æ peine, alors, avait- 

4 UE à le bien acçueillir, lui si 


À 


«Rhe$éomprenait Soudain Qu'elle l'a- 

vait fait souffrir, et elle eût voulu tai 
en dire son regrét, Mavoir guérir là 
blessuré qu'elle lui Atait faite. 
:7+ Maman, matap;)Æurmura+-elie, } 
sans remuer ses Aèvrés.<loses, pour- 
quoi u'éties vous pas près de moi?..: 
Rien: de tout cela de serait arrivé! 
J'ai soif de: vous! Æt. puis, si vous 
étiez ici, vous compééndriez peut-être 
pourquoi ji à changé? 

Des larmd$ montaiéent à ses yeux. 
Alors, pour fuir ea pensée, ells s'ef- 
força de. s'intéresser au seul concert, 
de.lsisser la rnsiqne agir, comme 


oùF 


ts des cavseurs. L'un devait être 


| de Pruynes, et l'autre... Oui, c'était p" 


mât presque bas; #'ün ton coent. 

1 Mais un silence attentif régnait dans 
1 salon parcé que la Scharpi repte- 
tait son chant, et les moinüres mots 
des déux interlocuteurs arrivaient dis- 
tinctement aux oreilles de Suzy. 

{— De Flers, avouez que vous négli: 
gez là France pour l' leterre! 

— Moi, comment cela? 

— Mon cher, Yous montréz une can- 
deur adorable! Ne vous doutez-vous 
pas un peu, artiste inéonstant, que la 
beauté de, miss Tuffton est en passe 
do vous faire oublier le joli visage dé 
Mile. Douvry? 

Suzy quitta sa pose indiférenie, Un 
frisson venait dé ja secouër dans tout 
son être. Soudain la musique ne ‘ré- 
sonna plus à.ses Oreilles que très 
entame. comme un, co foule uxe 
le murmure soul It la conve 
ne qui se poursuivait près d'elle. 

— Entre nous, savez-vous, de Flers, 
que vous paraissiez assez emballé en 
l'honneur de Mile Douyry, quand gous 
vous terslancé. à son secoue, ; au 

tannet?.;, 

— Mon ami, vous êtes d'une perspi- 
cavité merveilleuse! Vous avez 
son, |j'étais, je le reconnais bumble- 
ment, si emtallé — pour employer vo- 
tre énût ‘expressif — que si je n'étais 
parti le soir même, il ne mé restait 
plus qu'à succombet À, la : tentation 
d'aller faire ma demande, Rien n'est 


rai- 


se. à les observer, à 
voir en elles Ja bremière éclosion de 
Jia femme. Puis, un jour; on s'apêr- 
goit qu'on s'est laissé prendre s0t-mê- 
me à cette étude intéressante, et il ne 
vous reste plus alors qu'à épouser ou 
À partir... ; 

— 1Æt vous êtes parti! 

—..Mon cher dmi, je me défiais de 
mon imagination. Mile Douvry est une 

iéuse. jeune fille, mais 
{jau'elle est impossible comae femme... 
Elle n'a pés un atome de dot et au 
&une fortune en perspective, 

— Oh! fit Suzy tout bas. 

Elle serrait si fort son éventail en. 
tre ses doigts, qu'un feuillet se brisa. 

il y avalt dans ce oh!" de la stu- 
Deur, et aussi une émpossibilité de 
aroire aux paroles entendues, une ré- 
volte contre l'évidence même. Instinc- 
@vement, éllé’ së détourna pour sup 
plier Georges de lui dire qu'elle avait 
mal compris. . Mais entré eux toim- 
huit, .qussi  infranchiasabla, qu'une 
épaisse müraflle, le tissu soyeux de la 
portière dont les +opvenances lui. in- 
térdisaient de soulevèr. in pli méthe. 

Toujours plus passionné, montait le 
chent de la Scharpi; mais Georges de 
Flers ne. semblait pas l'entendre, lui 
qui se disait un fervent adofateur de 
usique, 

1 répondait ay comte de Pruynes 
de sa belle voix chaude qui avait mur- 
upuré à Suzy des paroles très douces 
dâps lé petit enclos fleuri.  Aujour- 
Md'hui, l'accent en étak sceptique et 
léger. 

— Que voules: -vous, de Pruynes… je 
me connais trop Pour pouvoir we fai- 
re d'illusions dér - mmpta Si, 


GENTIN 


Ÿ Os Dre Tosiqu). 


de l'APPETIT, rénd lé 
imets bons au goût, active la DI- 


avoue | 


| Sérénade vient 
‘exécutée? dem 
es: [pas d'elle, entr} 


Mg à éger “Gütiinie -üti Mol do 


Li p'n était parft, ce n'était pas par le Ë 
“c'était par. pradencu |Cotite, êlle 


intérêt pour elle, 


Fi 29 
toût son jgpeûr, elle se réfu- |Couime celle d'une: étrangère, ; 
‘perdue, dans le souvenir d'André, [Cent lui en paraissait changé, 
dtait | sûre de pouvoir [sut peur que Georges ne le 
iii + 0 fet ne ja Questionnât.., A pt 
Deurgei se diriger vers l ne devait Lt À qu'elle. Lors 
à son bras, ,Aù [tenant k ne 


our lukimême, parce qu'il se défait }eréinte, l'entrée de Lai 


ed State ji > 


ee à 
-— Ne rones pas que gars 
‘être admirablement 


88, fou 
quelques 
#4 “fe 
» Êhe répondit: “Oui” sans NC 
qu'elle disait mème. “Bife n'avait rien 


Susy, upe jeune ünte 


entendu et elle pénsait: 
qe OR! * ‘pourquoi aije su ia vérité! ô 


sa poitrine, 1e coeur de Suay: 


c'A soûttie ne tag or 
sur ellé comme un tourbillon, étouffant 
À :jamdis l’élän juvénile qui ‘avait 
jété vers Géorgés de fers son, Ame 
fraîche! de-féuré file ‘1? 

Ainsi, 41 l'avait &iméé! 1 ne Seb: 
ctclfait pas. Maidhüt,-1'éftiste, r'Éddn. 
me dd monde’ a dy pl Yayait | 

S'ii eût été pare dnitére; ‘ete’ ui 
eût pardonné, elle l'eût excusé de ta 
fuir. Mais font Gorges dè livre 
était riche, Dites Elle avait été 
46 témoin, sieurs amois, de! 
red pe qi Mn usgit de sa 
fort Et, d'ailleurs; mn Févait. dé- 
claré sais émbürtas au cote de 
Pruynés, #'il ue voulait pas faire sa 
femme de Susy, c'était afin dé n'avoir’ 
"rien sâcrifier dt lute raffiné dont TE 
se plaisait à vivre étéouré. 

Elle l'avait vu généreux, pourtant !! 


quand deux mots vlûs tôt: ‘un-coup | 


de vent avait fait périr en mér' des’ 
Décheurs du pays, "11 avait été 16 pre- 


mier à éttéie:pour éux son ur 5. ré 


lady: Graham: it-ayait donné -anssit0 


l'une dé ses plus) ‘remarquables toiles} 


pour la tombola organisée en leur fa 
veur.:, Et ce jour-là même +- Suzys'en 
souvenait avec une amertume potgnan-W 
te — elle s'était señtie plis encore | 
rapprochée de lül, car it-seémblait par- 
tager fa pitié qu'elle eerpe ‘pour 
les malheureux naufragés; # (14 4 


+ Pourquai!. Ph LEMEES,-e, 


dit. Ti 
“IL'setfaisdit un remous 
froissées, À trayers le salon, car 1ès. 
femmes se levajent, la première 
tie du concert. étant achevée, Devant 
élles, les hommés s'inèlinaient au mj- 
lieu dû bourdotinement joyeuxL des 
onversations et'les conduiswient.vers 
He hall où, sous de gigantasques pal- 
miers, le buffet était dressé, . à 
Suzy; elle; restait immobile, lasse, 
très lasse, agilaït son éventail d'un 
geste inconscient, regardant; farouche, 
les couples. qui défilaient devant elle. 
Un flot d'indicible amprtume gonfait 
son coeur, meurtri de sa brutale ren- 
contre avec ja réalité. 
“Tous ceux qui.étaient là soma 
sans doute comme Georges de Fiors! 
Pas ua des jeunes gens dont elle avait 


reçu’ les hommages empressés durant | 


Vhiver . n'eût, daigné. AROUND 
femme... Sans,dot! ; 


se ‘passer,’ Poranes Grues. GR Pine 


ntre les douleurs rhumatismales. 
devrait 


tique ‘du docteur Thomas pour 
combattre lea douleurs causées par la 
me çu ge et ke D gg © Cinquante 
née ont démontré les 
3 Er mg curatives de ce pe 
on: 26 He contre les ‘douleurs. 
nelle da linflammation, les cou: 

Dures, les égratignures, 


les foulures, ti ne D ê 
mains et Pour ls animaux. LS 


Et v'était le mêmé pénis qui vel À 


nait de prononcer és paroles :d'impi 
toyable égoïsme doût ‘le soüvenir 14 
torturait “comme: une brtluré, ; Suzy 
était encore très jeté. ! Hite 
qu'il. est une générosité qui fait pa 
RE devoirs -de d'homme du mon: 
dans laquelle le coeur n'a rien 1 
Et cette générosi 

Pers la possédait, 
tière. ; Mi 

Êlle roinédealt 1 même Lociéets 
angoisse que.ai elle l'eût vu se dégrai 
der devant elle, lui. qu'elle ‘dvait. con! 
nu toujours prêt à comprendre et à 
admirér ce qui était beau! 
mensonges disait-il dénc alors? { 

Ainsi qu'éfe runiew loïhtaine; elid 
Pass le salon dés applaudis- 


sements "ettiiduslaités, ‘Mais elle ne l 
songeait plis nan concert ni À lg 


Sscliarpl ni à sueur artiste. Etaiti 
202 nunne- 2 bu EN el 
illait ainsi7.. Le ‘bruit de se5 ac! 
loïis ‘ lui était gouloureux, et, 
mwachipalement, elle ports da main à 
son front qui-tui faisait mat" «1 
Eile -saviit: doné maintenant pour! 


quoi Géôtges avait À re. ro 


té, Cannes! Et-elle 
de son départ! ge Ég mus 


reuse dé sh" pélènrt ” Li fiaive, Mene || 


et 1 en réau 


qu'ils ne 
Les 
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1 Cote Lanbgr Company, “Lies! 


> SAINT-BONIFACE, MAN. 


Manüfsctariers et marchandi\ defoutes sories de maté- 


a. Marchafide en pros et en détail de gravir, sable et bois 
Fe . de torde 


Spécialité: leg meuble ents d'églisés 


be à 
#1 - lient ea 


ve De 


D nn or dun 


(A Mile) ms 


on Nous ECRIT: +  ? nn. 


ois de S Qué. — “Je sis heureux œiboate 
pe au Ta e Perpétuet de: sdint Joseph, et _ 


#. 


pepsi eu 

pération re mplètément d nel j'a- 
s ‘tout abandonné. Mais aujourd'hui grâce à din! Joseph, 
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départ pour lai ville: 


K ensts pour umuser cef en? 
ent'insaliables:: Puis c'est L 
Le jeune homme resté 
. et à qui ba faute? ' 


: Parents, ily a de quoi réflééhir4 Vos vieua 
parents se sout sacrifiés pour ‘vous. 


nant, à votré tour. 
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*. ‘heurte dé se conserver pas touten 
ayant, une saveur qui est loin de l'ex, 


cellence, Fuites du fromage. et vou. 
aurez un mauvais fromage, qui pér 
dra-Sür son prix de-veñte parce qe 
gazeux et qui se gâtera avant d'avoi 
mûri, CAR / Me 


De plus, le ait ‘sorti de ces étable: F 


sera nécessairement contaminé pr une 
fou:e de germes: germes tôümbant ave 
les poussières de l'air. germes entrai 
nés par Jes-poils des vaches dans: 1a 
vhaudièræou:etivore termes jetés dan: 


pas autre chosel). -Wt quels germes” 
Bactille du côlen surtout, celui qui ou: 
Lse tant de troubles déns l'appareil di- 
rw] bacillé-de la tubéréylose. el au 
tres microbes, produisant le. putrèfac- 
tion et toutés:ces mhlddies qui sont 
véhiculées par 1@& lait. Tous ces-ger 
sout-jétés dans le laft comme dap: 

une eau bienfaisante, s'y développant 
eroissañt en nothbre et. ef forcé, pour 
tont imême porter la moft chez Sen: ; 
qui consommeñt ce lait. a 

11 y en aurañt —ong À dire sur ce su 
jet du mauvais lait, maïs’ passüns à 
un autre: otdre dé chose. HS” 

: L'étable obscure et:non veñitilée es 


ue encore, ; l'observation. a 
E et le résultat des. rec D: 


rimentales concordent. het le 


Une bonne vache moyenne, bien” 
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mum presque acte jusqu'à- la 
flixème, etes 4%. nombre de |! 
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atteignent l'espèce! boy 
quence, les, condidér 
jieules doivent, sulrire à 
“nise à, la, réforme ; 

ant. dépassé. L'âge naria},., s 
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si le taureau que! bg gñplo'e est 
lssu d’une bête. mauvais" litière, hf 


le siège de toutes les maiadies conta | 


gieuses causant ‘ta parte da no8 Vs 

iches laitières, ‘ 
Et qu'y at-il de stvprédant à cela’ 

Sans défepse bontre fleurs 2 

to'est-à-dire,. sans Je, précieux secqu 

de la lumière da soleil quiet as 

sinfectant, un tueur de at» d'u : 


de forcé prodigieuse, de. plus, affaibli À 


ur le, fait W'apireE. aonjours:-dèn- à 
leurs poumons de l'air vicié, mipropre | 
à accomplir le rôle de purifiéation au 
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quel l'air pur est-.destiné, liés halivre / 2j 


vaches sont sans «armes, cotitre le 
Œauyais sermes qui les envahissent 
iCes germes, diautre part, se-réfügient 
M où leurs éfinemis. sont puoins po 
breux, là oûsie imieu eur est le pl 
favorable — car l'étable sombre, hu! 
inidé et monyrneffelbst un de ces mi 
lieux :-— l'envahistement se fait, e' 
se fait très, vite, le germe Acquier: 
une virulence extraordinaire. Aussi | 
faut compter le nombre de victime: 
que font chaque année la tuberculose. 
et toutes les autres va bc 
“Le tabledu est. :ro0p sombre” me 


| direz-vous peut-être? . Si on, 


attribuer à leur vrais cause les male 
dies répandues partoul ët non €éher: 


icher une éâbse Imaginaire dans vd 


loups-garou, les Inting_ et-autreg à 
(am ar mrr 
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.Æ'eit fait. Notté Saipt-Jean-Bap- 
fiste a été célébrée le 28 juin, par une 
température idéale; ‘ Rapidement or- 
, grâce au. concours généreui 
qui .étaient utiles à Is 


fi 
s À 


k: 
& 


#18 
it 
LE 
JA 
Lits 


fl 
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cordial “Bienv 


Durant les quelques instants qui sé- 
Parent de la messe, ôn est à prépa- 
rer le char du petit “saint Jean-Bap 
tiste!”, flls de Constant Weicker, chef 
décoration était splendide, ce  n'éét 
guère, On avait préparé une plate- 


af orme recouverte ensuite dé gazon. La 


| 


voiture disparaissait presque sous les 
bañs, . De même les doux beaux 
vaux blancs de M. Ed. Roch avaient 
enrubanés par les bonnes Soeurs 
pe façon que l'attelage semblait n'être 
que du papier, étoffe, ruban de couleur, 
Le gracieux petit mouton fourni par 
les Pères est monté sur le chat; On y 
plâce le petit “Baptiste”, et le convoi 
s'ébranle, formé des iaembees de la 
fanfare et d'un n pubiie. 
Arrivés à l'égli la fanfare et le 
cortège s'arrêtent pour tâisser un pho- 


tographe opérer sur ce beau s 
La messe va commencer; je choeur 


—-est-très abondamment orné èt "avec 


goût; il se remplit presque de prêtrès 
venus pour £élébrer avec nous ce jour. 
M. le Curé de Haywood chañte la mos- 
s; le R. P..Augustin. parle après l'é- 
vangile de ‘KQbjet de la fête qu'il dit 
être une fêtes religieuse et nationale, 
nous encourageant à demeurer ce que 
nous sommes, sans défaillir ni nous 
laisser envahir par l'esprit anglais tout 
opposé À nos aspirations nationales et 
religieuses. | 

U est temps ensuite de £e rendre 
sur le terrain, La fanfare joue des 
marches militaires dans le parcours 
et nous voilà sous les arbres, prêts à 
dfner, à jaser, à jouer ou voir jouer... 

Inutile de décrire ces jeux. lis sont 
les mêmes un ped partout. Courses 

iverses; jeux d'adresse; balle au 
<amp, ballon. mât de edoagne, etc. 

A voir les grosses gouttes de eueur 


des employés au pavillon dés rafrai- 


Chissements, on sentait que te public 
leur donnait du'travall: ji faisait si 
chaud! 

De temps à autre: la fanfare jouait 
de jolis morceaux, Combien nous ai- 
mons la musique. Elle plaît à nos 
oreilles, elle met de l'entrain dans ces 
réunions publiques, le nombre des œu- 
siciens étant assez considérable - (ils 
sont au-dessus de 20) les moressux 
ressortent mieux, ant plus d'ampleur. 

Le-fôte n'était pas fihle à'8 heures. 
Avant que le public laisse. le terrain 
des jeux, M. le docteur Galliot ft un 
petit discours Assez nombreux furent 

teurs et le discours était d’une 
distinction littéraire. On au- 
ar aimé plus de silence toutefois; 
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it 
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vonirts FA demoiselles 2t etrde 

puis :r intéressant Éjärdoi de bälls 
eu camp. La premiére prise se.ft en. 
tre- les -Loretie et. les. Salnt-Adoïphe, 
et la deuxième entre les, Sainte-Aga- 
the jr et.les. ; et le 
soir, le souper, la décision finale 
des. champions. Me. l'après-midi, * qui 


donna Îa victoire aux ‘Saint:Adoïphe 
sur les Victoria: Norwood per une Ru 


cision de11 à 10. 


Merci, équipes de Lorette, de ve 
toria-Norwood et de Salhte-Agathé; 
merci enfin, vous tous qui assistèrent 
à notre fête nationale; à tous l'Union 
Canadienne de .Baint-Adoïpbe redit un 
ue” ! 

* Paroissiens d9;;,Sainte-Agathe qui 

nrent en petit’ nombre..,nous 
vous remercions: quant-aux autres 
qui ne vinrent pas, Ou qui alèrent ail- 
leurs, qu'ils n'oublient pas qhe si nous 
changeâmes 14 date de notré fête, ç est 
sur leur - et c'était afin de 
leur donher l'occasion de #0 montrer 
le bout du nez. - Mais puisgée ce nes 
est si prétieusx, et’ trop chef nous, 
c'est bien malheüreux, mis 1} faut se 
résigner à notre sort. *Cependañt nous 
ne désespérons pas, et pour la oro- 
chaine fois, hous redisons à tous: 
Bienvenue, N 

L'Unlon Canadienne de 


Saint-Adoiphe. 

Re. eme 
SAINT-NORBERT 
“La mort a des rigueurs à nulle pa: 


reillé”, a dit le poète; elle frappe à 
l'mprovists, sans chotz comte san 


al Le l'une épouse, le wha- 
grin'des frères, des soeurs ef des-amis 
sont devant ses yeux come. si elles 
h'étaient pes. 

Le 12 juin deruièr mourait à l'hôni- 
tal de Saïnt-Boniface, après une lente 
et douloureuse maladie de huit mois, 
M. Honor Coufchène, de cette pa: 
roisse. Cette mort, d'après le co 
ordinaire des choses, vu la gravité de 
la maladie dont se trouvait atteint M. 
Courchene, ne devait pas être inat- 
tendue, ét pourtant, duns sa potgnan- 
te réalité, elle trouve son épouse, ses 
enfabts, les siens, ses nombreux amis 
mal préparés encore à subir la sépara- 
lon qu'elle impose à tous et le vide 
qu'elle falt parmi nous. Q mogt.. pour- 
quoi donc estce avec une violence 
semblable qu'il t'a êt6 donné de sipa- 
rer aluisi ceux qui s'aiment! k 

Agé à peine -de quarantedeux ans, 
M. Honorat Courchene était déjà mûr 
pour le ciel. Chréttennement résigné 
aux volontés qu Divin Maître, fl au- 
rait cependant désiré ardemment. pro- | 
longer son séjour ici-bas, non pour son 
bonheur personnel, wnais pour celui de 
sog épouse bien-aimée et de ses An- 
fants qu'il adoraît Malgré les scins 
vigtiants et suivis de l'un des. bons 
médecins de Saint-Bonftface. malgré les 
nombreuses prières faites pour s& 
guérison et par sa famille et par cer- 
taine Communauté religieuse, par ses 
amis, par lui-même (que sa famille 
hous-pardonne ici une indiscrétios: 
pendant les huit longs mois de sa me- 
ladie, qui Jui arrachaït parfois des cris 
de douleurs intenses, lé pauvre malade 


.]n'a jamais manqué de réciter chaque 


jour et son rosaire et de faire che- 


+ | min de croix). Malgré.ce flot dé 


le Maitre de la Vie & voulu 
prématurément co mg ni bien ja t- 


$ 


"re 


ii 


ht 


laisser : monter . vers ’le ‘eiel J'enéens 
parfumé. de sa douleur-cotiéentrée!: . 

O ‘époux tendrement. aimé! .O ton 
père, 4u. n'es. plus! Ta. carrière est 
terminée dans cettà vallée. de lafmes, 
mais tä.mémoire. vivra. éternellement | 


dans le-cdeur de ceux qui.ont.été t6-|. 


moins de tes souffrances comme de 
tes bontés et: de ton, dévouement. 
‘Avec quel légitime. argueil nous re- 
cueillons les beaux témoighages, ren- 
dus- à ta vertu, X tes iméri No 
tout n'est pas“fai, Le ciel est:1l 
loin pour les âmes qui otit la foi et 
la” prière “fe rapproëhe-telle pis ceux! 
qui reposent dans” le séln' de Dièu! 
O époux bien-aimé, père.chéri, tu nons 


gamin Bo 


& à l'An La El \êes set ta 
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MORE NE Fcbe 


Zen ne [onà Par, ééraer h Paaes fie 
- pas À Eampten voQPA 3 ses hommes d'Etat 
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Lénds, le # de és | 
braves Canadieñs À 
petit ‘terrain à 


courageusement. dm 
€alise. Ces fondhélôi 
profondeur et 16 


aimais trop sur la terré /pour cesser |: 


là-haut de nous protégér: . Vieñs donc 
murmurer, à 408 oreilles des paroles 
qui cohsolent, (LS soutiennent, Parle 
an bon Maître pour hous qui souffrons 
icfbas et qui nous abrenvons À la cou: 
pe de flel; deviécs notré interprête au- 
près de Iyl; et donne à tes chers afgi- 
gés l'assurance que tu veilles. encôre 


Sur eux pour les aider à traverser cette 


misérable vie. 
Dieu nous le rendra dans. une autre 
patrie; 
Nous lé retrouverons dans un monde 
meilleur. 
Ensemble nous vivrons d'uné immor- 
_tellé vie, 
Nous-jouirons d'un étéèrnel boñheur, 
Puissent ces pensées rendre hom- 
mage à la mémoire de celui qui n'est 
plus, et êre aussi un témoignage de 
profonde sympathie à la famille Cour- 
Chêne, si douloureusement -éprouvée. 
«UNE: AMIE. 


‘ LAC DU BONNET 


Dans ma chronique précédente, j'a- 
vais parlé des ‘travaux d'égoûts qui 
doivent assécher nos terres.-et les ren- 
âre accessibles aux colons, -Ca mar- 
che; les fossoyeurs avancent à pas 
de géants, et il-ne sera pas tard en 
abût que nos deux ruisseaux, Wardrop 
ét Arohie,; écouleront leurs eeux à la 
rivière : Winnipeg. 

x Aujourd'hui je dois parier de la mu- 

nicipalité. et des-chemins que nous 
avons et que nous aurons. De ce.côté 
le progrès est marqué Beaucoup de 
colons visiteurs ont été découragés 
de l'état pitoyable de hos chemins. 11 
y avait de quoi les décourager, puis- 
er n'y avait pes moyen de s'éloigner 
plus d'un quart de mille du village sur 
un chémin remblayé: : On ge. prome- 
nait comme on le pouvait, # pied le 
sac au dos, ou en voiture, mais diff. 
Se RE SENS 
boue et des eu qu barraient ou 
jonchaient le - 

Aïlleurs c'était iæ- 
menses qu'il fallait 3 sur un 
pavé de perchés. : Grâce à Ja séche- 
resse de l'été dernier 11 a été possible 
de commencer À remblayer nos che- 
mins dès l'été Cernier, Feu'a été fait, 
vu le peu de ressources de la munict- 
palité. CR ; 
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cessive, noùs avions ! 1 
treprise, ainsi que. le so 


cjù w|, 
quatre | 
mürs de notre” “éprise, 
ourés.. 


Genk «ie te PAR 
sentés sont invités à le faire. Nous 
avons besoin de tousi-caf nous ne som- 
mes: point, 27 


d'argent est 
celle qui cause leplus j retiens ï* 
Plusieurs amis charitablés ont déjà 
manifesté le détir:fle nous,secourif. | 


sûs de |, para " 
| staller "délultivement, en 


| 2 ste a 
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dont. un Président du Conso 
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ces y ps enr ‘dés Etats. 
j'a Londres a déclaré, au Pilgrim's 
“hd: 


Géant des r mers sur la route du 


Adresseg-vous -à M: l'abbé : Bouvet, } 


messieurs. 
qu’il ne refuséra pas de chèques, De- 
tits où gros. RATE * 
Les travaux de d'église sont: sous A 
direction de-M. S. Beaupré. 
MR EU 
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